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La véritable raison 
~ 36ème dessous ~ 

8 min – 2 personnages 
 

Si vous jouez ce texte, soyez sympa, déclarez-le à la SACD* 
 
 
Le garçon est déjà dans l’ascenseur quand la fille crie de loin en courant. 
 
La fille : La porte, s’il vous plaît ! 
Le garçon : Bien sûr… 
La fille : Merci ! (Elle arrive dans l’ascenseur) Ah… 
Le garçon : Ah. 
La fille : Merci quand même. 
Le garçon : C’est drôle de se retrouver ici… 
La fille : Hilarant. 
Le garçon : Non mais parce qu’on était parti pour ne plus jamais se voir et finalement… On 
se revoit par hasard. 
La fille : J’avais compris. 
Le garçon : Du coup, je trouve ça drôle. 
La fille : J’avais compris aussi. Tu n’appuies pas sur le bouton. 
Le garçon : Hein ? Ah ! Oui, c’est vrai… Tu vas à quel étage ? 
La fille : Troisième. 
Le garçon : Troisième… C’est marrant… 
La fille : Tordant. Tu peux appuyer dessus, s’il te plaît ? 
Le garçon : Oui, oui… Tu vas voir qui au troisième ? 
La fille : Mon gynéco. 
Le garçon : Ce que je trouvais amusant, c’est que je viens souvent ici et que je sais qu’au 
troisième, il n’y a que des particuliers… Les médecins, c’est cinq et sixième, les entreprises, 
ce sont du sept au dixième… 
La fille : Alors je me suis trompé d’étage. 
Le garçon : Tu veux que je change ? 
La fille : Maintenant que tu as appuyé, je me débrouillerai. 
Le garçon : En fait, je n’ai jamais su pourquoi tu m’avais quitté… 
La fille : Parce que tu étais lourd, fatigant, mou, lent, physiquement comme mentalement, 
pénible, possessif, jaloux, choisis. 
Le garçon : Sérieusement ? 
La fille : J’étais sérieuse. 
Le garçon : Je ne te crois pas… Aucune fille ne s’est jamais plainte des trucs que tu dis… 
La fille : Elles n’ont pas osé ? 
Le garçon : Je n’ai jamais empêché personne de parler… Bon, en général, c’est moi qui 
partais… Non, sérieusement, pourquoi tu es partie ? 
La fille : Je viens de te faire la liste. 
Le garçon : Non, mais tu as dressé une liste de défauts, comme ça, pour noyer le poisson… 
La fille : Lent mentalement, je l’ai dit pourtant… 
Le garçon : C’est parce que tu rencontrais quelqu'un d’autre ? 
La fille : Tu préfères ? 
Le garçon : Je préfère que tu me dises la vérité. 
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La fille : Quelle vérité ? Si je te la dis, tu en veux une autre. Et je sens bien qu’il va falloir que 
je t’en donne autant que possible jusqu’à trouver celle qui te satisferait alors donne-moi direct 
ce que tu attends. 
Le garçon : Tu voyais quelqu'un d’autre ? 
La fille : Voilà, je voyais quelqu'un d’autre. 
Le garçon : Ce n’est pas possible. 
La fille : Lourd ! Je l’avais dit aussi, celui-là. 
Le garçon : Tu ne pouvais pas voir quelqu'un d’autre, je surveillais. 
La fille : Possessif, jaloux. Ça commence à tilter ? 
Le garçon : Tu vas voir qui au troisième ? 
La fille : Mon nouveau copain. 
Le garçon : Ouais… 
La fille : Pourquoi on n’est pas encore arrivés ? 
Le garçon : Tu dis ça pour que je me sente mal. 
La fille : Je dis qu’on n’arrive pas pour que tu te sentes mal ? Bien sûr, c’est mon style… 
Le garçon : Tu dis que tu vas voir ton nouveau copain pour me faire de la peine. 
La fille : Tu préfères que je dise que je vais voir une fille ? Une copine ? Ma mère ? 
Le garçon : Ta mère n’habite pas là. 
La fille : Bon, ça devient lourd. Pourquoi on n’arrive pas ? 
Le garçon : J’ai appuyé sur le bouton qui bloque l’ascenseur. 
La fille : Pénible. On va arriver au bout de la liste. 
Le garçon : Parce qu’on n’a jamais vraiment discuté de la raison pour laquelle du m’as quitté. 
La fille : On vient de le faire et on n’arrête pas depuis que je suis entrée dans cet ascenseur. 
Le garçon : Ce ne sont que des prétextes, ça ! Des prétextes ! Il n’y a rien de vrai dans cette 
histoire ! 
La fille : C’est bon, calme-toi… Je vais finir par ajouter agressif et dangereux à la liste. 
Le garçon : Je ne suis pas dangereux ! Pas plus que je suis agressif ! 
La fille : D’accord… Tu peux appuyer sur le bouton ? 
Le garçon : Pourquoi tu veux aller au troisième ? 
La fille : Je… Je vais voir une amie. 
Le garçon : Tu avais dit que c’était ton nouveau petit copain ! 
La fille : Je me suis trompée. 
Le garçon : On ne se trompe pas pour des choses comme ça ! Tu avais dit ça pour me faire de 
la peine, hein ? Pour me faire de la peine ! 
La fille : Voilà, c’est ça, pour te faire de la peine… 
Le garçon : Je le savais ! Je le savais ! 
La fille : Tu… Tu peux appuyer sur le bouton, maintenant ? 
Le garçon : Tu veux que je te dise, moi, la vraie vérité ? 
La fille : Euh… J’adorerais… 
Le garçon : En fait, tu ne me trouvais rien du tout de ce que tu as dit. Parce que personne ne 
m’a jamais fait ce genre de remarques ! 
La fille : C’est vrai. C’était aussi pour te faire de la peine… 
Le garçon : Arrête de mentir !!! Arrête !!! Arrête de mentir !!! 
La fille : Oui. Pardon. Ce n’était pas pour te faire de la peine. C’était… 
Le garçon : Dis-le… 
La fille : Euh… C’était… 
Le garçon : Pour te trouver une excuse, pour te rassurer. 
La fille : Ah… Euh… C’est vrai… 
Le garçon : Parce que tu ne me trouvais rien de tout ce que tu as dit ! Au contraire ! Tu me 
trouvais sympa, cool, attentionné… 



Eric Beauvillain – « 36ème dessous » : La véritable raison 3/3 
 

La fille : C’est tout toi, oui, c’est vrai… 
Le garçon : Et t’as eu peur. T’as eu peur de ne pas être à la hauteur. 
La fille : C’est… Oui, c’est ça… En parlant de hauteur… Tu ne veux pas appuyer sur le 
bouton ? 
Le garçon : Tiens, ton bouton ! Je vais te dire : c’est vrai. T’étais pas à la hauteur et tu ne le 
seras jamais ! Tu es condamnée à rester seule, ma pauvre fille ! 
La fille : Ouais, je sais… 
Le garçon : Mais si tu veux revenir avec moi… 
La fille : Non ! Non, non ! Je veux dire… Je ne suis toujours pas à la hauteur. Plus tard, peut-
être… 
Le garçon : Tiens, t’es déjà arrivée au troisième. Pour le reste, je peux toujours t’attendre un 
peu mais pas toute ma vie. Je suis perspicace. T’as vu comment je t’ai percée à jour ? Ben, 
des types comme moi, ça retrouve rapidement de la meuf… Alors dépêche-toi d’atteindre le 
niveau si tu ne veux pas que je te jette quand tu reviendras me voir. 
La fille : Ouais. Ouais, d’accord… 
 
Le garçon sort. 
 
La fille : La vache ! Je vais rajouter psychopathe à la liste ! 
 
* Pour plus de détails sur la déclaration à la SACD, rendez-vous sur mon site  
http://ericbeauvillain.free.fr 
 
 


